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DE 
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NOTICE 

DE 

CURIOSITÉS 

CONSISTANT 

En Tableaux et Miniatures ; 

En anciennes Faïences peintes; 

En Sculptures et Bronzes ; 

En Mosaïques de Florence, Colonnes et 
Tables de marbres ; 

En Meubles de marqueterie et autres ; 

En Pierres grave'es, Bijoux et Ouvrages 
d’orfèvrerie; 

En Vases turcs, Laques et Porcelaines 
de la Chine; 

En Antiquités, etc.; 

LE tout recueilli par M. ***. 

La vente de ces objets aura lieu les 3o, 31 août, et 
i e r. septembre 1819, boulevard des Italiens , no. 2 ; 

Par le ministère de MM. Henry, Commissaire- 
Expert du Musée Royal, boulevard Poissonnière , / 
20; 

Et Charruyau des Ecures, Commissaire-Priseur, 
rue St.-André des Arts, N°. 61, 

Chez lesquels se distribue la pre'sente Notice, 

L’exposilion publique de ces objeîs commencera le 20 août 
et durera jusqu’au premier jour de la yenle. 


C. RALLARD, Imprimeur du Roi, rue J.-J. Rousseau, n°. 8. 
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La Collection de raretés dont nous publions 
le Catalogue, se compose d’une grande variété 
de choses , soit de luxe, soit de cabinet ; les 
unes anciennes , ou d’une singularité pi¬ 
quante ; les autres remarquables par l'élé¬ 
gance de leurs formes , ou par l’excellence de 
leur travail. Il y en a aussi eu l’utile et l’a¬ 
gréable sont heureusement unis ensemble, 
où des matières brillantes et précieuses , de 
leur propre nature, sont mariées avec un 
goût exquis , et produisent les plus beaux 
effets. De cette diversité d’objets, si propres 
à intéresser plusieurs classes d’amateurs , 
résulte un ensemble dont l’aspect de richesse 
et de magnificence frappera généralement 
toutes les personnes qui auront la curiosité 
d’en voir l’exposition. Presque tout, au sur¬ 
plus, dans cette imposante Collection, est 
l’ouvrage d’artistes et d’ouvriers habiles , 
tant en peinture et en sculpture qu’en orfè¬ 
vrerie et en marqueterie. 

Les tableaux forment la première division 
de ce Catalogue , sans en être la partie prin¬ 
cipale. Quelques-uns cependant sont demain 
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de maître. Le Maria Crespi, n°. 9, ne serait 
point déplacé dans le Musée d’un Souverain ; 
le Jean Bellin , n°. 1. ; les Bonifazio, n os . 2 , 
3 et 4 ; le Bonone , n°. G , sont dignes de tous 
les cabinets d amateurs; et peut-être n est-il 
point de peintres qui ne trouvassent des le¬ 
çons de coloris dans les portraits n os . 7, 14 et 
1 5 , dus aux pinceaux de Paris Bordone, eide 
Jacques Robusti, dit le Tinlpret. 

Les Faïences peintes, ou vases en terres 
cuites émaillées, sont la plupart comparables 
a celles cpdon voit au Musée du Roi, dans la 
galerie d’Apollon. Ce sont des produits d’an¬ 
ciennes manufactures d’Italie, où Je, mérite 
des peintures ajoute un nouveau prix à celui 
qui naît de la rareté. 

On distingue particulièrement, entre les 
sculptures , un buste de Jésus couronné 
d’épines, savant bas relief exécuté en marbre 
par le fameux Àlgardi; une Croix en buis, 
travaillée avec une inconcevable dextérité; 
quatre Enfans nus, représentant les saisons ; 
tin Cadre et six bois de fauteuils qui n’ont 
vraisemblablement point leurs pareils dans 
tout Paris. 

Une Table de mosaïque de Florence atti¬ 
rera , plus que tout autre chose, les regards 
des curieux et fera leur admiration. C’est 
un meuble d’un aspect agréable , noble et 
somptueux tout à-la-fois, un meuble fait pour 


m palais et qui ornerait un Musée. Voyez le 
n°. li 4 « 

Sous les n os . 116, 117, 118 , sont inscrites 
deux* tables et quatre colonnes qui sont des 
objets d’un grand luxe et d’un décor distingué. 

En tête de la division qui comprend les 
meubles de marqueterie et tous ceux qui se 
rapportent à ce genre de travail, sont ran¬ 
gées deux armoirjes d’une rare beauté L’art 
y a mis en opposition la simplicité des formes 
a L’éclat des dorures, ia teinte grave üe le- 
bène a la brillante variété des couleurs delà 
mosaïque, et ces contrastes sont du plus 
grand effet. 

Après ces deux riches armoires viennent 
de chavmans: cabinets à tiroirs et divers cof- 
frets qui ne se recommandent pas moins par 
le fini de leur exécution que par le mélange 
des matières dont ils sont fçinnés. Ces jolis 
meubles sont des i 5 °. et 16 e . siècles. 

Parmi les ouvrages d’orfèvrerie se trouvent 
un calice enrichi d’ornemens de corail, très- 
délicaiement gravés. Dans cette série sont 
encore classés plusieurs grands vases ou 
bassins, sur lesquels ou remarque des bas- 
reliefs d’un fort bon style. 

Ees Vases turcs qui font partie cle cette 
collection, offrent un genre d’intérêt qui leur 
est particulier, et qui consiste en ce qu’ils 
oui autrefois été donnés en présent par des 
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Empereurs de Turquie à des envoyés de la 
république de Venise. 

Vers la lin du Catalogue on annonce 
quelques antiquités. Quoiqu’elles n’offrent 
rien de bien important, on ne pourra ce¬ 
pendant les voir avec indifférence. Les an¬ 
ciens furent nos maîtres et le sont encore en 
beaucoup de choses, tout ce qui nous vient 
deux a droit à notre vénération. 

Pour ne pas étendre davantage cet aver¬ 
tissement, nous y garderons le silence sur 
une foule d’autres curiosités qui ont parti¬ 
culièrement fixé notre attention. 

Une seule chose nous reste à dire : c’est 
que, dans les éloges donnés aux principaux 
objets de la collection , dans la description 
succincte de tous , nous nous sommes rigou¬ 
reusement renfermés dans les bornes de la 
vérité. Notre commettant pense, ainsi que 
nous, que le beau porte avec lui son éloge, 
tandis que le médiocre, quelque vanté qu’il 
soit, reste toujours médiocre aux yeux clair¬ 
voyant du connaisseur. 



NOTICE 

4 ' # \ 

DE TABLEAUX 

Miniatures anciennes, Faïences peintes, 
Sculptures, Mosaïques de Florence, 
Meubles de marqueterie , Bijoux ? 
Antiquités et autres objets, tant de 
luxe que de curiosité. 


TABLEAUX. — école d’italie. 


BELLIIST. ( Jean ) 

1. — La Vierge Marie représentée à mi- 
corps , et tenant l’Enfant-Jésus à son cou. Au 
bas du tableau est inscrit Joannes Bellinus . 

B. b. 21 p., 1. i5. 

BONIFAZIO. 

2. — Ester se prosternant devant Assuerus, 
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2 bis. —Rebecca tirant de l’eau d’un puits 
pour abreuver les chameaux d’Eiiezer. 

Ces deux tableaux-, d’une grande fraîcheur 

de coloris, ont 26 p. de 1. sur 7. p. 6 I. de h. 

et sont peints sur toile. , 

*• 

5 . — Portrait d’un ancien Magistrat de 
Venise. Il est représenté a mi-corps, vêtu de 
noir, et assis dans un fauteuil près d’une 
table. 

4 . — Portrait d’un Noble Vénitien, en 
habit noir , la tête nue et les deux mains 
appuyées siti les bras de son fauteuil. Ces 
deux tableaux sont sur cuivre; h. 6 p., 
1. 4. p. 6 1. 

5 . — Quatorze petits Tableaux. Deux re¬ 
présentent Diane et Apoüon , considérés 
comme divinités présidant à la clatlé des jours 
et des nuits; les douze autres offrent chacun 

s un personnage montrant au ciel un des signes 
du zodiaque. H. 7 p., 1 . 4 p- A • marouflée 
sur bois. q 

.. BONONE ( Carlo ) de Fer^e- 

G. — Le Jugement de Salomon compo¬ 
sition de plus de douze figurés 'remplies de 
mouvement. Ce tableau est un dé ceux ou le 
Bonone, qui était d’une imagination abon¬ 
dante, a cherché le style de Paul Veronèse. 
T. H. 36 p v I. 5 i p. 


BORDONE. ( Paris. ) 

7. — Portrait d’un Sénateur vénitien, 
peint à mi-corps et assis. Il porte barbe et 
moustaclies , est vêtu d’une robe de damas 
rouge, et coiffé d’une toque ou petit bonnet 
noir. La couleur de ce tableau est d’une 
beauté frappante et ne le cède point à celle 
des portraits du Titien» T. II. 58 p., 1. 26 p. 

CARLETTO VERONESE, fils de Paul. 

8. — Les bras croisés sur sa poitrine et 
le bas du corps enveloppé d’un manteau , la 
chaste Susanne se refuse aux désirs des deux 
vieillards qui l’ont surprise dans le bain. T. 
IL Zi p., 1 . 26 p. 

CRESPI. ( Giuseppe Maria ) 

9. — Joseph explique les songes de deux 
illustres prisonniers avec lesquels il est ren¬ 
fermé. T. H. 43 p* ? L 55 p. Nous recomman¬ 
dons ce tableau à l’attention des connaisseurs. 

GIGRDANO. ( Luca* ) 

10. — Vénus,sur un lit de repos,regarde 
Cupidon qui brise son arc. ,T. H. 53 p. , 
1 . 5 o p. Ce tableau était autrefois à Milan, 
dans la galerie du prince de J 3 ai biano di Bel- 
gioioso. L’auteur y a pris le style vénitien. 
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LUINI. ( Bernardino ) 

11. — LaViergeet son divin fils. Marie sou¬ 
tenant Jésus assis sur un coussin , tient un 
livre où il porte la main. B. H. 10 p., 1. 8 p. 
Ce tableau , qui est d’une exécution très- 
soignée, passait en Italie pour être de la main 
de Léonard de Vinci, dont Luini fut le meil¬ 
leur élève. 

MANTEGNA. ( Andrea ) 

12. — Daniel dans la fosse aux Lions. 
Peinture en camaïeu, couleur de bistre, où 
les lumières sont rehaussées d’or employé 
par hachures. B II. 18 p., 1 . i 3 p. 

PAUL VERONÈSE: ( Paolo Caliari ) 

1 3 . —Portrait de Femme représentée à 
mi-corps, dans une forte proportion. Elle est 
assise, une main appuyée sur le bras de son 
fauteuil, et tient son mouchoir de l’autre 
main. Sa parure, où brillent l’or et les perles, 
annonce l’opulence. T. II. 38 p., 1 . 28 p. 

ROBUSTI, dit le Tintorefio (Jacopo.) 

14. — Portrait d’un Savant Médecin vêtu 
de noir et vu à mi-corps- Il est assis dans son 
cabinet d’étude, devant une table couverte 
d’un tapis. Sous sa main droite est le recueil 
des œuvres de Théophraste ; de la gauche, 
il tient une plante. T. IL -36 p., I 3 a p. 
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i 5 . — Le Portrait d’André Bârba-Rigo, 
noble vénitien, représenté debout et h ini- 
corps. Il est cuirassé, pose la main gauche 
sur la garde de son épée , et la droite sur 
son casque. Une fenêtre ouverte laisse voir 
dans le lointain un combat de galères. T. 
H. 36 p., 1. 32 p. 

ZUCCHARELLI ( Francesco ). 

16 — Deux Paysages. Dans Fi?n on voit 
des femmes qui vont puiser de l’eau à une 
fontaine ; dans le second , une bergère 
gardant son troupeau. T. H. xo p. , 1 . 21 p. 


ÉCOLE II OL LA IN D AI SE. 


BREKELENKAMP ( Quirin. ) 

17. — Une Femme, dans son ménage, 
est assise près d’une fenêtre et lit dans un 
livre posé sur un métier à dentelle qu’elle 
tient sur ses genoux. Avec elle sont trois 
petits enfans dont l’un s’amuse à faire des 
bulles de sayon. B. II. 22 p., 1, 27. 

FLINCK ( Govaert ). 

18. — Près d’une vieille Femme assise et 
feuilletant un livre est un vieillard qui a la 
main gauche sur sa poitrine et montre de 




( >0 ) 

la drojte une ros.e placée à côté d’une tête 
de mort : allusion au peu de durée de la vie 

humaine. T. H. 44 p-, 1 . 36 . 

F IB DE LE II. 

'f • •: . r r < ( . . • .* • : ' , / . . , . v 

iq. r— Tables chargées de fruits. B. 
IL 5 p. 1 . 7 . 

Ces deux tableaux sont d’un extrême fini. 
Le musée royal en possède un du même 
auteur. 

MIREVELT ( Michel ). 

20. — Portrait d’une Princesse. On lit sur 
le fond du tableau : portrait d’Elisabeth * fille 
du roi d’Angleterre et épouse du comte Pa¬ 
latin. Le même portrait, avec des différences 
dans le costume, a été gravé par un artiste 
hollandais. B. H. 22 p., 1 . 18 p. 

21. — Portrait en buste de Maurice, comte 
de Nassau , prince d’Orange. B. IL 20 p. 
1.19 p. 

22. — Portrait en buste de Henri , comte 
de Nassau. 1 >. Même grandeur que le 
précédent* 

MORO (Antoine). 

2 . 3 . — Portrait à mi-corps d’un Vieillard 
vêtu de noir et tenant un livre des deux 
mains. T. II 33 p., 1 . 28. Ce tableau porte 
la date de 1693. 
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PORBUS, fils ( François ). 

24. — Portrait en buste de la femme de 
Pariuccio H , prince de la famille Far- 
nèse. Elle est coîllée en cheveux ; à son jusfe- 
au-corps , qui est noir et boulonné sur la 
poitrine 7 sont attachées des manches de 
bi ocard d or ejd’ar^ent. B. IL 19 p.^ 1. i 5 p. 

T'EMPESTE. 


? 5 . — Vue la rade et de Pentrée d’un 
Port du Levant dans un moment où les eaux 
sont agitées par un vent frais. T. H. 20 p., 
1. 00 p. ’■ ) * 2 


PALET DJAPRES DIFFELENS MAITLES. 


26. — Sur Ih devant d’un Paysagé/Sainte 
Elisabeth présente une pomme au petit Jésus, 
que la Vierge soutient de la main gauche: 
Jitien. 


, «>27. -^-'Vénus et l’Amour sur le devant 
,d'’lih paysage- Ce tableau se rapproche de 
ceux de Scliiavone. B. - ù ' 


28. —■ La Vierge représentée en mère de 
douleur. Ce tableau, long-iems regardé 
comme un ouvrage du Guide, est peint 
sur line ardoise épaisse et renfermé sous 
verre dans un cadre sculpté. H. top. 61 ig., 

1.7 p. 6 lig. 
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2 g. — La Vierge, assise au pied d\m pal¬ 
mier et accompagnée de deux anges , tient 
sur ses genoux l’Enfant-Jésus endormi : fort 
bonne copie d’après un tableau du Corrège. 

3 o. — Deux Paysages tout à fait sem¬ 
blables a ceux du Titien. 

5 i. — Six petites Têtes de mendians par 
Barth-Pitlochi. 

32. — La Vierge pleurant sur le corps de 
Jésus-Christ. 

33 . —• Plusieurs Personnages rassemblés 
sur le bord de la mer. Tableau attribué à 
Gerritz Cuyp. B. 


PEINTURES A LA GOUACHE 
EN MINIATURE ET EN ÉMAIL. 


34 . — Les Fruits de la paix, les malheurs 
de la guerre et autres sujets allégoriques , 
exécutés à la gouache, sur la même feuille, 
par Hispalis, en i 5 yo. 

35 . — Un petit Paysage où Fauteur a in¬ 
troduit la Sainte Famille : gouache. 

36 . — Portrait dTIomme en buste, repré¬ 
senté avec une grande perruque et un collet 
de dentelle. 




3 y, — Forlrait en buste de Paul I er ., em¬ 
pereur de Russie. 

38 . — Portrait en buste de Catherine, 
impératrice de Russie. 

i 

5 g. —Une jeune Hollandaise accordant une 
guitare, et, près d’elle, un jeune garçon 
jouant avec un petit épagneul : miniature 
d’après un tableau de Metzu. 

4 o. — Un Cavalier, arrivant de la chasse, 
vient rendre visite à une dame : d’après 
Metzu. 

/\\. — D’api es Van-Tol. Deux miniatures. 
Dans l’une est représentée une faiseuse de 
beignets : on voit dans l’autre un homme et 
une femme à table. 

42. — Plusieurs Enfans jouant dans un 
parc : d’après Eglon Yandér Neer. 

45 . — Un Vieillard demandant à mains 
jointes des faveurs qu ? une jeune femme lui 
refuse : d’après Mieris. 

44 - — Le Portrait en émail et en buste de 
Catherine, impératrice de Russie. 

45 . — Miniature que nous croyons être 
de la main de Lavinia Fontana. Elle repré¬ 
sente la Sainte Famille accompagnée d un 
ange et du petit Saint Jean. 
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4G. — La Fortune disposant à son gré des 
biens de la terre : miniature d'après le Guide. 

/17. — Alliance de la Justice et delà Paix. 
Ceue miniature est une de Celles que la répu¬ 
blique de Venise avait coutume de faire 
mettre en tête des instructions qidelle donnait 
aux gouverneurs des provinces. Lies meilleurs 
artistes étaient employés à ces sortes de pein¬ 
tures. Celle-ci est regardée comme étant de 
Véronèse. 

48. — Saint François : miniature entourée 
de fleurons en paille. 

4 g. — La Vierge contemplant son fils 
nouveau-né : miniature. 

5 0. — La Vierge Marie et Fange Gabriel: 
figures en buste. 

.0 

5 1. — Jésus recevant le baptême des mains 
de Saint Jean : miniature placée dans un 
cadre d’écaille enrichi d’incrustations en 
argent. 

52 . — Jésus consacrant le pain. 

53 . — Saint Pierre dans sa prison. 

54. — Le duc du Maine, enfant, accom¬ 
pagné de Madame de Maintenon, présente 
une couronne de laurier à Louis XIV. 

55 . — La Vierge tenant sur elle PEnfant- 
Jésus. Ce dessin, exécuté à la plume, est 
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aussi étonnant que rare. C’est un compose 
de lignes d’une écriture imperceptible ou 
sont contenues les diverses parties de l’office 
de la Vierge. Il faut pour les lire use)' du 
secours d’une bonne loupe. Cet ouvrage est 
daté 1676, et signé Joonnës Gasparinus. 


ANCIENNE FAÏENCE PEINTE. 


5 G. — Deux Coupes dont l’évasement est 
en forme de trefle. Dans l’une est représenté 
le jugement de Paris, composition* de Pa- 
jphaèî; dans l’autre est un si)jet tiré des guerres 
de Cliarles-Quim. Ces deux vases posent sur 
des piédestaux de bois noir. 

57. — Un Vase forme de Médicis , sur¬ 
monté d’un couvercle et pivotant sur son 
pied. On y lit le nom de Barth-Tarclii, 
auteur des peintures dont il est orné. Il sert 
de milieu aux deux coupes. 

58 . — Un Plat sur lequel on a peint, en 
camaïeu bleu, Apollon au milieu des Muses. 

5 g. — Un Plat oll l’on a figuré la récon¬ 
ciliation de Jacob et d’Esaü. Il est entouré 
d’un large cercle de cuivre doré et bruni. 

60. — Deux Assiettes ornées de paysages. 
Elles onti un étui. 
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et 
so 

62. — Vase forme d assiette. On y voit les 
forges de Yulcain. 

63 . — Un Plat ou Ton a représenté le ju¬ 
gement de Paris. Il porte le nom du fabricant 
( Marco di G-uido ) , avec la date de i 532 . 

G 4 - -— Autre Plat avec peinture repré¬ 
sentant Socrate au milieu de ses disciples et 
prêt à boire la ciguë. 

65 . — Deux Assiettes. Elles sont ornées 
de deux sujets tirés de l'Ancien Testament. 

66 . — Un grand Plat où l’on a peint un 
combat de cavaliers. Les figures sont remar¬ 
quables par leur dessin, ainsi que par leurs 
atfitudes pleines de mouvement. 

67. — Un Plat. La peinture dont il est 
embelli se rapproche du style des élèves 
de Raphaël, et le sujet en est aussi riche 
qu agréable : c'est Diane au bain, au milieu 
de ses Nymphes. 


SCULPTURES EN MARRRE ET EN BUIS. 

68. — Buste de Jésus - Christ couronné 
d’épines : bas-relief en très-beau marbre 


61. — Une Coupe où l’on a peint la Vierge 
plusieurs autres personnages donnant leurs 
ins à Jésus nouveau né. 
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statuaire. On ne peut travailler la pierre avec 
plus de légèreté, ni lui donner plus d'exprès^ 
sion. Dans la tête de Jésus, qui est d’un beau 
caractère , se peignent tout-à-la fois la bonté 
et l'humilité, la souffrance et la résignation. 

6g. — Une Croix en buis , travaillée a 
jour et. représentant en relief, sur ses diffé¬ 
rents cotés, dix-huit sujets de la vie de Jésus- 
Christ. Sur sa base, qui est octogone, sont 
exécutés vingt-quatre autres sujets faisant 
suite aux premiers. Chaque sujet occupe 
une espace de douze à quinze lignes ; les 
ligures en ont huit ou neuf de hauteur. 

Rien de plus curieux que cette croix, et 
rien de plus étonnant que la délicatesse qu'on 
y remarque jusque dans ses moindres parties; 
c est une espèce de prodige de dextérité. Elle 
est couverte d’une cage à colonnes imitant une 
rotonde. 

70. — Quatre Enfans nus et désignant 
les Saisons : figures en buis , de ronde bosse 
et plus grandes que nature. On y remarque 
de la naïveté dans les têtes, de la souplesse 
dans les mouvemens, de la molesse dans les 
chairs et beaucoup de facilité dans le travail 
du ciseau. 

71. — Un Cadre en buis, très-habilement 
sculpté et composé de cinq enfans soutenant 
une large guirlande de fleurs , de fruits et de 

Z 
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feuilles d’acanthe. Deux aigles sont placés 
aux angles de la partie supérieure, et au 
milieu s’élève , en forme de couronnement, 
une branche de tournesol. Hauteur, prise 
d’arrasement, 45 p. , 1. oo p. ? largeur des 
bandes i 5 p. 

72. — Deux Bois de fauteuils en bnis 
sculpté. Des sirènes couchées forment en 
partie les accoudoirs ; aux côiés du dossier 
sont placées des cariatides , et sur le devant 
des figures personnifiant les saisons. 

^ 5 . — Quatre autres Fauteuils également 
en buis sculpté, et composés de guirlandes 
de fleurs et de feuilles a acanthe, dans les¬ 
quelles se jouent des enfans. 

On a couvert ces meubles d’une simple 
toile verte. 

74. — Une Quenouille et deux Fuseaux 
sculptés, en buis. Parmi différens sujets re¬ 
présentés en relief sur la quenouille, on dis¬ 
tingue le sacrifice d’Abraham , David tenant 
la tête de Goliath , etc. Ces objets , qui n’ont 
point été faits pour des mains vulgaires,nous 
rappèlent les siècles où les princesses filaient 
le lin de leurs vêtemens. 

75. — Deux Piédestaux, forme de tré¬ 
pied , en bois sculpté et doré, avec tablettes 
ae marbre bleu turquia* Sous chaque ta- 
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Mette, dont le milieu fait couvercle, est 
pratiquée une cavité où l’on peut mettre un 
bassin. Ces trépieds ont des socles triangu¬ 
laires en bois peint de la couleur clés ta¬ 
blettes, et autour desquels règne une guir¬ 
lande dorée imitant des épis de blé de 
Turquie. 


BRONZES ET OUVRAGES EN ÉTAIN. 


76 — Quatre Chevaux en bronze , d’en¬ 
viron i4 p. de long } et posés sur des socles 
de bois noirci. 

77. — Un Crabe en bronze _, dont la co¬ 
quille s’ouvre par le moyen d’une charnière. 
11 est monté à pivot sur un socle de bois noir. 

78. — Un Serpent en bronze, représenté 
rampant et dressant un peu la tête. 

79. — Deux anciens Marteaux de Porté, 
en bronze , composés chacun d’une tête de 
grilfon mordant un anneau. 

80. — Une Coupe à anses , en bronze. 
Tout autour règne une frise composée de 
figures copiées d’après l’antique. DianaèlrC 

p. 6 1., creux 3 p. 6 I. 
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8 1. *— Autre Goupe avec ornemens ara¬ 
besques : Bronze. 

82. — Trois petits Bas-Reliefs en bronze, 
dont un dore. Dans deux sont représentes 
la Vierge et son fils au milieu de plusieurs 
saints personnages 3 le troisième offre la mise 
au tombeau. Ces ouvrages datent des i 5 e . et 
16 e . siècles , et étaient vraisemblablement 
destinés a quelque pratique religieuse. 

83 . — Un Plat ou Bassin de cuivre, orné 
de bas-reliefs faits au marteau. Dans un 
grand médaillon, au milieu du vase, sont 
figurés le Feu , l’Air , la Terre et l’Eau, traî¬ 
nés sur un char conduit par le Teins. Dans 
quatre autres compartimens sont représen¬ 
tées les quatre parties du monde , person¬ 
nifiées et entourées de leurs symboles. Ce 
bassin, qui a été argenté, est sur un support 
à quatre pieds , enrichi de rosaces et de 
mascarons en cuivre doré. Il a 28 p. de dia¬ 
mètre. Le style des figures rappèle le siècle 

de François 1 er . et de Léon X. 

» 

84 - — Un Plat d elain orné d’Arabesques 
et de médaillons en bas-reliefs. Au centre 
sont représentés Adam et Eve 9 et sur la 
plafe-bande , plusieurs empereurs romains 
à cheval. Diamètre 17 p. ; ouvrage au mar¬ 
teau , ce qu’en termes d’orfévre, on nomme 
repoussé. 
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85 . — Autre Plat d’élain enrichi d’orne- 
mens et de bas-reliefs. Au milieu est une 
figure allégorique désignant la Tempérance; 
d’aines figures sont accompagnées des attri¬ 
buts qui caractérisent les sciences. Diamètre 

J 7 P- 

86. — Autre Plat du même genre et de 
la même dimension , mais moins riche, et en¬ 
dommagé. 

O 

87. — Un Vase forme d’aiguière , en 
bronze, avec anse composée d’une chimère. 


PIERRES GRAVEES, BIJOUX, 
ORFÈVRERIE 

ET AUTRES OUVRAGES, TANT ELN CRISTAL Qu’eN 
CUIVRE DORÉ. 

\ 

88. — Buste du Christ, gravé en relief, 
sur jaspe dit vert sanguin, La tête est d’un 
beau caractère. 

8g.-Autre buste du Christ, aussi gravé 

en relief, sur jaspe vert sanguin* Le travail 
de ces pierres date de »a renaissance des arts y 
c’est-à-dire du i 5 c . ou 16 e . siècle. Elles sont 
l’une et Pau ire entourées d’un cercle d’or. 

go — Chaîne de Montre , garnie d’une 
cle et d’un cachet; ouvrages en or. La Chaîne 
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est formée de douze anneaux dans chacun 
desquels est ajusté un onyx taillé en boule. 

gi. —« Glé et Cachet de montre en or, 
passés dans un anneau de la même matière. 
Ces trois pièces*sont aussi enrichies d’onyx ; 
un à la clé , deux au cachet et six autour 
de ranneau, 

92. — Une Tabatière , forme carrée, en 
vermeil. Elle est enrichie d’un émail repré¬ 
sentant , en dessus, la charité humaine * et 
au revers , un autre sujet. 

— Une Tabatière en cristal de roche , 
montée en argent, 

94 — Une Tabatière , forme de cœur, 
en agate d’Allemagne mbanée de blanc et de 
violet; elle est montée en argent doré. 

95. — Une Tabatière, forme de coupe 
ovale, en agate d’Allemagne rubanée de 
blanc et de noir, monture en argent d’oré, 

96. — Une Tabatière d’agate , forme 
ovale, montée en argent doré. 

97. — Une Cuiller et une Fourchette en 
vermeil , à manches damasquinés d’or et 
d’argent, assorties avec un couteau emman¬ 
ché de la même manière. Ces trois pièces 
&çmt regardées comme étant l’ouvrage d’un 


( *3 ) 

florentin çelèbre (Benvenuto Cellini), qui, 
dans le 16 e . siècle, s'occupait de peinture, de 
gravure et d’orfèvrerie et que François I er . 
comb’a de ses bienfaits. Ce même Benvenuto 
Cellini dit lui-même y dans l’histoire de sa 
vie y page 67, qu’il fit beaucoup de poi¬ 
gnards et de manches de couteau à la façon 

o a 

des 1 urcs. 

98. — Un Calice enrichi de corail. La 
moitié inférieure de la coupe est entourée 
dïui ornement arabesque ou Ton remarque 
douze chérubins à ailes d’argent. Le pied 
est principalement décoré de quatre anges, 
ayant aussi des ailes d’argent , et dont les 
corps se terminent en fleurons. Sur la base, 
parmi d’autres ornemens, se trouvent quatre 
petites figures , dont une représentant la 
Vierge, les quatre évangélistes avec leurs 
symboles, et enfin douze chérubins disposés 
de manière qu’ils semblent supporter le vase 
sur leurs ailes. La coupe de ce calice est de 
vermeil, le pied cle cuivre doré, les orne¬ 
mens sont en corail. 

99. — écritoire de bureau, faite en. 
cuivre, et composée de deux plateaux sépa¬ 
rés. Sur cli que plateau est un lion accroupi, 
posant um patte sur un petit vaisseau , et 
tenant de'autre une couronne ducale. Les 
vaisseaux ou vases servent d’encrier et de 
sablier; eux sonnettes accompagnent les 
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plateaux. Cette écritoire a appartenu à l'an¬ 
cien sénat de Milan ; les lions dont elle est 
ornée ont la couleur du bronze; toutes les 
autres parties sont dorées. 

100. «— Six paires de flambeaux en cris* 
tal de roche, avec bassinets et socles de cuivre 
doré. 

101. — Un Vase à parfums, en verre de 
couleur , dont le couvercle et le pied sont 
de cuivre doré. 

102. — Un Encrier composé de six go¬ 
dets de verre de couleur, Gxejsnr une plinthe S. 
de cuivre doré enrichie cEornemens. 

io 5 . — Autre Encrier de cuivre avec or- 
nemens gravés et ciselés. Cet ouvrage, en 

O 4 f u 7 

partie doré, en parue argente, porte la date 
de 1547 et I e nom Je Johannes Perckman , 
d’Augsbourg ( Àugusta-Vendelicorum ). 

io 4 , -— Une Châsse de cuivre doré. Sa 
forme, empruntée de l'architecture gothique, 
ressemble à la partie supérieure dun clocher 
surmonté de cinq aiguilles. 


( ) 


OUVRAGES TURCS, EN BRONZE. 

Les principaux Objets de cette série ont été 
donnés autrefois par des Sultans aux Am¬ 
bassadeurs de la république de Venise. 

10 5 . -— Line Aiguière et son Bassin en 
cuivre doré. Ces deux vases, du plus riche 
aspect j sont ornés, sur toute leu yface y de 
gravures au burin , où sont dessinés, en li- 
néamens très-fins, des espèces d’entrelacs 
qu’on retrouve souvent sur les anciens ou¬ 
vrages dorfévrerie turque. L’anse de l’ai¬ 
guière est formée d’une panthère. 

106. — Un Bassin de cuivre. Le dedans, 
chargé de dessins et de caractères turques 
gravés au burin , est en outre enrichi de 
légers ornemens d’argent, ménagés dans un 
champ-levé . Ce vase a un support en bois 
noir, formé de quatre pieds, au dessus des¬ 
quels sont placés quatre mascarons de cuivre 
doré. Diamètre 29 p. 

107. — Un Bassin de cuivre, dont l’inté- 
rieur est aussi tout couvert d’ornemens et 
de caractères turcs gravés au burin. Dia¬ 
mètre 36 p., profondeur 4 p. Il est monté 
comme le précédent. 
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10B. •— Un Plat de bronze, orné de gra¬ 
vures au burin et d’entrelacs d’argent, mé¬ 
nagés en champ-levé. Diamètre 17 p. 6 1 . 

10g, — Une Buire et son Plateau en 
bronze gravé et doré. Diamètre 17 p. 

110. — Un Coupe de bronze, enrichie 
de gravures au burin et de quelques orne- 
mens d’argent, ménagés en champ -levé. En 
Turquie, cette sorte de coupe sert à mettre 
des pièces de monnaie. 

111. — Deux Chandeliers de cuivre par- 
faiiement dorés et chargés de gravures an 
burin. Iis sont marqués d’un écusson aux 
armes d’Autriche. 

112. — Autre paire de Chandeliers, de 
la même espèce , et portant les armes d’une 
maison de France. 

n 3 . —Deux Coutelas en acier de Damas , 
l’un ayant une poignée d’ivoire , l’autre avec 
une poignée de métal argenté'ou d’argent. 


MOSAÏQUES DE FLORENCE, TABLES 
ET COLONNES DE MARBRE. 


n 4 , — Table carrée , en mosaïque de 
Florence, composée des.plus beaux-marbres 
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et de plusieurs grandes plaques de lapis, des¬ 
sinant des cartouches. Elle est ceinte d’une 
espèce de tore à godrons, fait en cuivre 
bien ciselé et parfaitement doré. Grandeur 
en carré, 4 P- * p. 

Cette Table, digne de la magnificence 
même des Rois, tiendrait un rang très-dis¬ 
tingué parmi les meubles de décor d’un pa¬ 
lais , et ne serait paç un des moindres embel » 
iissemens d’un Musée. On en voit une dans 
la galerie d’Apollon, qui ne peut lui être 
comparée ni pour le goût ni pour la richesse 
des matières. 

il 5 . — Une Table de marqueterie, à 
compai timens , exécutée en lapis , agate, 
cornaline et autres substances précieuses. 
Une bordure, et d’autres ornemens en cuivre 
doré, ajoutent à la richesse de ce meuble. 
Les pieds sont d’ébène. L. 5 p. 


116. — Deux magnifiques Tables en mar¬ 
bre appelé' grand antique. Elles sont ceintes 
d’un léger tore en cuivre ciselé et doré. 
L. 5p. 6 p., 1. 2 p. 9 .p. 

117. — Deux fûts de Colonnes en vert 
antique. H. 6 p. 4 p. 3 1. 

118. — Deux fûts de Colonnes en marbre 
salin grec, gris-blanc, rubanné de noir et 
de gris foncé. H. 6 p. 2 p. 
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119. — Six petites Coupes en avantnrine 
jaune et blanche accidentée de nuances vio¬ 
lettes. Elles ont des socles de la même ma¬ 
tière, et des piédouches de cuivre doré. 


MEUBLES DE MARQUETERIE 
ET AUTRES. 


120. — Armoire a deux battans , en ébène, 
et remarquable par son élégance autant que 
par son extrême richesse. Sur chacune des 
portes sont encastrées et disposées, en façon 
de panneaux . onze mosaïques de Florence, 
représentant des oiseaux et des fleurs. Des 
bronzes ciselés et dorés , faisant Teffet de 
moulures, encadrent ces tableaux, régnent 
autour des portes et décorent la frise ainsi 
que la base du meuble. H. 5 p. 6 p., 1 . 3 p. 
7 p. 6 1., prof. 18 p. 

121. — Armoire à un seul battant, faite 
d’ébène et ornée d’onze tableaux en mo¬ 
saïque, dont cinq en pierre de relief, et six 
mosaïques de Florence. On l’a garnie avec 
goût de beaucoup de moulures en cuivre 
ciselé et doré, les unes embellissant la frise 
et la base, d’autres encadrant les panneaux. 
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Deux bas relief, qui sont aussi de cuivre 
doré, occupent le milieu de chaque panneau 
latéral; sur la base sont placés deux rosaces 
et un mascaron. Une plinthe de 6 p. élève ce 
meuble. H. totale 5 p. 4 p., 1 . 2 p. 10 p., 
prof. 17 p. 

122. — Cabinet d’écaille et d’ébène , fer¬ 
mant à deux ventaux, et composé de dix 
tiroirs ? au milieu desquels est un tabernacle, 
d’une table à coulisse, et d’un coffre pratiqué 
dans la partie supérieure. Douze Tableaux 
peints par Henri Van Balen , et représentant 
des sujets de la mythologie , décorent la 
partie du meuble que renferment les ven¬ 
taux. Des miroirs enrichissent l’intérieur 
du tabernacle , le couvercle du coffre et les 
revers des portes. H. 3 p. 3 p., 1 . 3 p. 6 p., 
prof. 19 p. 

L’aspect séduisant de ce meuble, la variété 
des matières qui le composent, le fini de son 
exécution, son utilité même, ne permettent 
guère de le voir sans qu’on éprouve le désir 
de le posséder. Il a un support à colonnes, 
ouvrage en écaille et en ébène, de la haut, de 
3 p. 2 p. 

123 . — Cabinet à deux ventaux mas¬ 
quant un corps de tiroirs. Le dehors est d’é- 
caille blonde ; le dedans, revêtu de plaques 
d’ivoire et orné de six petits tableaux repré- 
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sentant des paysages.H. et 1. i4 p., prof, t 2 p„ 
Ce Cabinet pose sur un piédestal de bois noir. 


1 24 - — Petit Cabinet d’ébène , à deux 
ventaux , renfermant un corps de tiroirs f 
au milieu desquels est un tabernacle. Des 
mosaïques de Florence ornent le devant de 
chaque tiroir, et la porte du tabernacle est 
enrichie de deux colonnes de cristal, surmon¬ 
tées de petites figures de bronze. Un coffre 
est ménagé dans la partie supérieure du 
meuble, et son couvercle, lorsqu’il est levé f 
présente un miroir, H. 18 p., 1 . 20 p. Piédes¬ 
tal de bois noir , haut de 56 p. 


1 25 . — Cabinet d’ébène, composé de vingt 
tiroirs, tant à l’extérieur qu’intérieurement, 
et orné de tableaux en marbre gris-jaune et 
brun , dit pierre ruinifonne de Florence. Les 
veines de ce marbre forment des dessins qui 
ont de la ressemblance avec des ruines et des 
paysages. H. 28 p., 1 . 44 P* Ce meuble a un 
support à hauteur d’appui, fait en bois noir 
et à colonnes. 

126. — Trépied d’ébène supportant un 
bassin fait en pièces de burgau taillées et 
arrangées en manière d’écaille/de poisson. 
Au dessous du bassin, une soucoupe, qui 
est aussi de burgau, supporte une aiguière 
turque de bronze doré. Des filets de cuivre . 
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des rosaces, des mufles et des griffes de lion 
ornent les monxan.s du trépied. H. 58 p., 
diamètre du bassin i 5 p. 

127. — Cabinet à layettes ou tiroirs, et 
à tabernacle ; ouvrage de marqueterie où 
l’ivoire et le bois teint, employés sur un 
champ décaillé, forment divers fleurons et 
ornemens. Les moulures sont en ébène. H. 
26 p., 1. 4i p- ? prof. 16 p. 

128. — Petit buffet à deux ventaux, fait 
en palissandre, avec moulures et ornemens 
sculptés en ébène. H. 25 p., 1 . 27 p., prof. 

1 3 p. Piédestal en bois noir. 

129. — Joli coffret en marqueterie, d’é- 
caille et de burgau, et garni de cuivre doré. 
H. 10 p., 1 . 18 p. 

1 3 0. — Coffret d’écaille brune divisée en 
coinpartimens et travaillée à jour. L. i 4 p. 

1 3 1. — Deux petits Meubles à tiroirs,for¬ 
mant piédestaux et faits en palissandre, avec 
moulures en ébène et panneaux en marque¬ 
terie d’ivoire et de burgau. H. 36 p., en carré 

14 P- 

132. — Un Coffret en burgau avec entrée 
de clé ert'cuivre doré. 

i 35 . — Une espèce de Coupe ou Plateau 
en écaille travaillée à jour et enrichie d’or- 
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' tiemens en nacre de perles. Cette coupe à 
un piëdouche en bois noir. 


OBJETS CHINOIS. 


1 34 . — Un petit Cabinet à tiroirs, en 
laque du Japon , embelli de burgau. Hau¬ 
teur il p. , largeur 10 p. 6 1. 

1 35 . — Un Coffret cintré. Beau laque in¬ 
crusté de burgaii. Hauteur il p M largeur 

*7 P- 

i 56 . — Quatre Plateaux en laque. Dia¬ 
mètre 12 p. 

l 5 y. — Deux Plateaux en laque , plus 
grands que les précédens. 

i 5 b\ — Deux autres très-grands, d’une 
forme alongée. 

i 5 c) — Deux autres à huit pans échan- 
crés. 

140. — Deux autres , Pun carré-long, 
à coins arrondis , l’a titre ovale. 

i 4 1/. — Une Garniture de sept Vases de 
porcelaine, dont trois en forme de cornets. 
Iis posent sur des socles de cuivre doré. 
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ï 42 . — Deux Vases' du Japon, de la plus 
grande dimension , et munis de leurs cou¬ 
vercles. 

i 45 . — Deux Vases moins grands, avec 
deux cornets assortis, 
i i 44 . — Deux grands Cornets. 

ï45. — Deux petits Cornets. 


ANTIQUITÉS. 


i 46 . — Tête de Minerve ; fragment d’un 
bronze du plus beau style. Socle de bois 
noir. 

i!xj. — Petite tête de femme en bronze, 
avec des yeux d’argent. 

i 4 H. — Buste de Diane chasseresse. 
Bronze. 

1 4 9. — Petite Figure en bronze, repré¬ 
sentant une femme écartant son voile de 
devant son visage. 

1 5 0. — Fragment d’une Figure de Guer¬ 
rier portant la main sur le haut de son 
bouclier. Bronze doré ^ monté sur socle noir. 

1 5 1. — Vase libatoire en bronze , à 
triple goulette. Il est uni et fort léger. 

3 
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" 3 — Petite. Tête de Femme. Bronze 

. ajusté sur un socle noir. 

i 5 o — Vase.de terre étrusque, ouest 

représenté un arnour tenant une coupe. Sa 

for me nous paraît être celle de PEpichysis 
des anciens. 

i 54 — Autre Vase du même genre, avec 
godrons sur la panse. 

1 55 . — Vase de terre à deux anses , sur 
lequel sont représentés une femme et un 
prêtre de Pan ( Luperchus ). 

1 56 . — Quatre Lampes et deux petits 
Pots de terre. Une des lampes est percée pour 
deux mèches. 

167. — Quatre Coupes ou Cratères, avec 
et sans anses, et en partie mutilées : terre. 

i 58 . — Quatre Urnes lacrymatoires en 
terre P de différentes formes. 

i5g. — Trois Urnes lacrymatoires en 
verre , dont une plus remarquable que les 
autres à cause de l'opacité de la matière et 
de la variété de ses couleurs 

160. — Six petits Flacons # de verre. Il 
y en a un dont la matière est assez blanche 
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et assez transparente. Chez les anciens, dit 
Mont-Faucon , les bouteilles et les coupes de 
verre étaient d’un usage fort commun* 

161. — Deux Phallus en terre. 


OBJETS DIVERS OMIS A LEUR RANG. 


162. — Un grand Miroir et son cadre en 
glaces de Venise , taillées en biseau. Plusieurs 
morceaux de l’encadrement sont découpés en 
fleurons, d’autres sont de cristal bleu, et 
tous concourent à produire beaucoup d’éclat. 


i 65 . — Une Bouteille de nacre formée de 
deux grandes coquilles de burgau jointes 
ensemble : puvrage indien , garni en argent. 
Ce vase^ curieux par sa composition , ap¬ 
pelé la vue par ses nuances argentines et 
brillantes. 


164. — Une Bride dont la têtière et les 
rênes sont enrichies d’émaux. Cette bride , 
qui est fort ancienne, a été apportée de 
Rome. Si , comme on le dit, elle a servi a 
une haquenée , elle est plus que curieuse. 
On sait que la haquenée est une mule 
blanche que le roi de Naples fait présenter 
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chaque année à Sa Sainteté, et qu’on pro¬ 
mène en grande pompe dans Borne le jour 
de Saint-Fier e. 

i 65 . — Une espèce de Cadre à fronton, 
composé d’une infinité de petits morceaux de 
bois assemblés par entaille et clés ; ce qui, 
en termes de menuiserie, s’appèle assemblage 
à la Philbert. 







